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PROGRAMME

Johann Sebastian Bach (1685-1750)

Singet dem Herrn ein neues à 8 voix BWV 225

Giovanni Gabrieli (1557-1612)

Jubilate Deo à 8 voix

Johann Sebastian Bach

Der Geist hilft unser Schwachheit auf à 8 voix BWV 226

Johann Sebastian Bach

Jesu meine Freude à 5 voix BWV 227

ENTRACTE

Vincenzo Bertolusi (?-1608)

Osculetor meo à 7 voix

Johann Sebastian Bach

Komm, Jesu, Komm à 8 voix BWV 229
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Hieronymus Praetorius (1560-1629)

Tulerunt Dominum meum à 8 voix

Johann Sebastian Bach

Fürchte dich nicht, ich bin bei dir BWV 228

Johann Sebastian Bach

Lobet den Herrn à 4 voix BWV 230

Ensemble Pygmalion
Raphaël Pichon, direction

FIN DU CONCERT VERS 22H15.

	 LIVRET PAGE 12.

	 AVANT LE CONCERT

	 RENCONTRE AVEC RAPHAËL PICHON

	 DE 19H00 À 19H45, DANS L’AMPHITHÉÂTRE. ENTRÉE LIBRE.

Ce concert est enregistré par France Musique.
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Le genre du motet religieux à plusieurs voix a été fort pratiqué dès le 
Moyen Âge et jusqu’à l’époque baroque. Au début du xviie siècle, la réfé-
rence en la matière est le Florilegium Portense, recueil d’œuvres du très 
célèbre collège de l’abbaye de Pforta, alors en Saxe, compilé par Erhard 
Bodenschatz et publié en deux volumes, à l’aube de l’âge baroque, en 
1618 et 1621. Largement répandu, il présente 365 motets de 58 compo-
siteurs, italiens et allemands. Ce recueil a eu une influence considérable 
sur le passage, en Allemagne, de la Renaissance au Baroque, autour de 
1620. Bach s’en est beaucoup servi. Aussi est-il parfaitement logique de 
faire entendre de ces motets associés à ceux de Bach.
À lire le règlement de l’école St-Thomas de Leipzig, on apprend que les 
motets étaient chantés en petit effectif devant la maison du défunt, avant 
le service religieux des funérailles. Telle est la destination des motets 
qui nous sont parvenus de Bach, de sa famille ou de son prédécesseur 
Johann Kuhnau.

Le texte de Singet dem Herrn ein neues Lied (Chantez au Seigneur un 
chant nouveau) BWV 225 invite à louer Dieu sur tous les instruments, ce 
qui en fait un hymne à la musique en même temps qu’une action de grâces 
de la communauté des croyants après la traversée des tribulations de la 
vie. L’éclatante splendeur jubilatoire du motet ne doit pas faire oublier les 
paroles adaptées du Psaume 103 invoqué dans le premier morceau du 
motet, « Dieu sait que nous ne sommes que poussière, pareils à l’herbe 
sous le râteau, à la fleur, à la feuille qui tombe, que le vent chasse ». De 
passage à Leipzig en 1789, Mozart entendit ce motet et se serait écrié : 
« Voici enfin une œuvre où l’on peut apprendre quelque chose ! »

De tous les compositeurs de ce temps, le plus célèbre est assurément 
Giovanni Gabrieli, organiste et musicien principal de la basilique San 
Marco de Venise. Son séjour à Munich auprès de Roland de Lassus, puis 
le séjour que fit auprès de lui Heinrich Schütz lui donnèrent une notoriété 
plus grande dans les terres germaniques qu’à Venise. Sur le Psaume C, 
son motet Jubilate Deo à huit voix est caractéristique du riche contrepoint 
de la polychoralité vénitienne.

Comme les autres motets, Der Geist hilft unser Schwachheit auf BWV 226 
est destiné à une cérémonie funèbre, cette fois à la mémoire du recteur 

NPSC_17-12-18_Lundi_20h30_Bach_19347.indd   4 10/12/18   17:08



5

de l’école St-Thomas, J. H. Ernesti. Il se compose d’un grand morceau 
à double chœur, en trois sections distinctes quoique enchaînées, suivi 
d’un simple choral harmonisé. Le texte en est intégralement emprunté 
à l’Épître aux Romains. La première section paraît, par ses ondulations 
de doubles croches dans l’aigu des tessitures, figurer l’intervention 
de l’Esprit, tandis que la section centrale figure les gémissements des 
pécheurs. La dernière section est une double fugue vigoureuse. Quant 
au choral final, c’est l’invocation à l’Esprit saint du Veni Sancte Spiritus.

Malgré son titre trompeur, Jesu meine Freude (Jésus, ma joie) BWV 227 
relève bien du genre des musiques funèbres. Le beau poème de ce cho-
ral compte six strophes, mais non content de les traiter une à une, Bach 
interpole entre chacune un extrait de l’Épître de Paul aux Romains. Le 
résultat est une colossale construction en arche, en onze numéros alter-
nés, tous différents, culminant sur le numéro 6, clé de voûte de l’œuvre, 
auquel Bach réserve une fugue à cinq voix pour énoncer l’article de foi 
capital : « Vous, vous n’êtes pas nés dans la chair, mais dans l’Esprit ! » 
La méditation que chantent les paroles du cantique, sur la mort bienheu-
reuse qui délivre des maux et des souffrances du monde pour mener à 
la contemplation du Christ, se voit donc glosée à la lumière de l’Épître 
de Paul réaffirmant la nature spirituelle de l’homme, créature de Dieu.

Le Vénitien Vincenzo Bertolusi fit une carrière européenne qui le mena 
en Pologne et au Danemark. Mort en 1608, il est encore un homme de 
la Renaissance. Son motet Osculetor meo à sept voix traite le texte des 
trois premiers versets du Cantique des cantiques, très en vogue en ce 
temps. C’est un merveilleux chant d’amour, destiné à la fête du Nouvel An.
Le poème de Komm, Jesu, komm (Viens, Jésus, viens) BWV 229 est 
celui d’une aria spirituelle. Des deux strophes que Bach en a retenu, la 
première est un concerto vocal amplement développé sur trois sections 
contrastées, dans une écriture très subtile mettant en valeur le discours 
rhétorique du poète. La seconde strophe est traitée en harmonisation 
simple, à la manière d’un choral final de cantate. L’œuvre entière baigne 
dans un émouvant climat de confiante intimité, dénué de tout accent 
tragique. Et contrairement au contrepoint qu’il pratique dans les autres 
motets à double chœur, Bach ne ménage pas ici d’effets de répons ou 
de polychoralité.
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À l’aube de l’âge baroque, Hieronymus Praetorius (à ne pas confondre 
avec la famille contemporaine des organistes Praetorius) est très marqué 
par la polychoralité vénitienne telle que Schütz l’avait fait connaître et que 
le Florilegium Portense la diffusait. Le motet Tulerunt Dominum meum 
à double chœur tire ses paroles de l’Évangile de Jean. Le texte traduit 
l’étonnement de Maria de Magdala devant le tombeau du Christ vide, 
raison pour laquelle ce motet est destiné à la fête de Pâques.

Cousin germain du père de Johann Sebastian et organiste à Eisenach, 
Johann Christoph Bach fit dès son plus jeune âge l’admiration de Johann 
Sebastian, qui le qualifia plus tard de « profond compositeur ». Il reste 
peu de ses œuvres, mais toutes admirables. Le choral Fürchte dich nicht 
(Ne crains pas) est traité ici en motet à quatre voix. La mélodie du can-
tique y est énoncée au soprano, en cantus firmus, c’est-à-dire en valeurs 
longues et « en clair », tandis que les trois autres voix tissent en dessous 
un contrepoint très expressif. De même que le texte est un habile mon-
tage de citations de l’Ancien et du Nouveau Testament qui se répondent 
comme en miroir, la structure musicale oppose des sections en fugato à 
d’autres en accords, entrecoupés d’appels angoissés, nouveau dialogue 
entre Dieu et l’homme.

La louange de Dieu entrait dans la liturgie des cérémonies funèbres. 
Aussi n’est-il pas étonnant de trouver avec Lobet den Herrn (Louez le 
Seigneur, toute la terre !) BWV 230 ce chant où l’on se réjouit de penser 
à la mort comme délivrance des tourments de la vie d’ici-bas et appel 
à rejoindre le Christ dans une félicité éternelle. Le texte est celui du 
Psaume 117, que Bach traite comme un concerto vocal en deux parties 
correspondant aux deux sections du texte, en réservant un traitement 
particulier à l’Alléluia final.

Gilles Cantagrel

NPSC_17-12-18_Lundi_20h30_Bach_19347.indd   6 10/12/18   17:08



7

Le compositeur

Johann Sebastian Bach
Johann Sebastian Bach est né à 
Eisenach, en 1685, dans une famille 
musicienne depuis des générations. 
Orphelin à l’âge de 10 ans, il est recueilli 
par son frère Johann Christoph, orga-
niste, qui se chargera de son éducation 
musicale. En 1703, Bach est nommé 
organiste à Arnstadt – il est déjà célèbre 
pour sa virtuosité et compose ses pre-
mières cantates. C’est à cette époque 
qu’il se rend à Lübeck pour rencontrer le 
célèbre Buxtehude. En 1707, il accepte 
un poste d’organiste à Mühlhausen, 
qu’il quittera pour Weimar, où il écrit 
de nombreuses pièces pour orgue 
et fournit une cantate par mois. En 
1717, il accepte un poste à la cour de 
Coethen. Ses obligations en matière 
de musique religieuse y sont bien 
moindres, le prince est mélomane et 
l’orchestre de qualité. Bach y compose 
l’essentiel de sa musique instrumentale, 
notamment les Concertos brande-
bourgeois, le premier livre du Clavier 
bien tempéré, les Sonates et Partitas 
pour violon, les Suites pour violoncelle 
seul, des sonates, des concertos… Il y 

découvre également la musique ita-
lienne. En 1723, il est nommé Cantor 
de la Thomasschule de Leipzig, poste 
qu’il occupera jusqu’à la fin de sa vie. 
Il doit y fournir quantité de musiques. 
C’est là que naîtront la Passion selon 
saint Jean, le Magnificat, la Passion 
selon saint Matthieu, la Messe en 
si mineur, les Variations Goldberg, 
L’Offrande musicale… À sa mort en 
1750, sa dernière œuvre, L’Art de la 
fugue, est inachevée. La production 
de Bach est colossale. Travailleur infa-
tigable, curieux, capable d’assimiler 
toutes les influences, il embrasse et 
porte à son plus haut degré d’achève-
ment trois siècles de musique. En lui 
héritage et invention se confondent. 
Didactique, empreinte de savoir et de 
métier, proche de la recherche scienti-
fique par maints aspects, ancrée dans 
la tradition de la polyphonie et du 
choral, son œuvre le fit passer pour 
un compositeur difficile et compliqué 
aux yeux de ses contemporains. D’une 
immense richesse, elle a nourri toute 
l’histoire de la musique.
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Raphaël Pichon
Le chef d’orchestre Raphaël Pichon se 
forme dans les conservatoires de Paris 
(CRR, CNSM) avant d’être amené à 
chanter sous la direction de Jordi Savall, 
Gustav Leonhardt, Ton Koopman mais 
aussi Geoffroy Jourdain, avec lequel il 
aborde la création contemporaine. En 
2006, il fonde l’Ensemble Pygmalion, 
qui réunit un chœur et un orchestre 
sur instruments d’époque. Avec cet 
ensemble, aujourd’hui en résidence 
à l’Opéra national de Bordeaux, il se 
distingue par son interprétation de 
la musique de Bach et des tragédies 
lyriques de Rameau ainsi que par l’ori-
ginalité et la cohérence de ses propo-
sitions artistiques. Parmi les projets 
les plus marquants de ces dernières 
années, citons ses débuts au Festival 
d’Aix-en-Provence avec la création 
de Trauernacht sur des musiques de 
Bach dans une mise en scène de Katie 
Mitchell (2014), la redécouverte de 
l’Orfeo de Luigi Rossi à l’Opéra natio-
nal de Lorraine et à l’Opéra royal du 
Château de Versailles (2016), la spatia-
lisation des Vespro della Beata Vergine 
de Monteverdi, qui ont été représentées 
sur plusieurs scènes internationales en 
2017 (Holland Festival, BBC Proms, 
Chapelle royale de Versailles, Festival 
Bach de Leipzig), Miranda à l’Opéra 
Comique de Paris d’après les œuvres 

scéniques de Purcell (2017) ou encore 
Die Zauberflöte qui a reçu un grand suc-
cès critique et public lors de la reprise 
de la production de Simon McBurney à 
Aix-en-Provence (2018). Le répertoire 
de Raphaël Pichon s’est progressive-
ment élargi aux œuvres chorales, telles 
Ein Deutsches Requiem de Brahms, 
l’oratorio Elias de Mendelssohn ou 
encore Les Noces de Stravinski. Le 
chef est régulièrement invité à diriger 
d’autres formations, comme la Holland 
Baroque Society, l’Orchestre sympho-
nique de Stavanger, les Violons du Roy, 
l’Orchestre de chambre de Lausanne, 
l’Orchestre de l’Opernhaus de Zurich ou 
le Deutsches Symphonie-Orchester. Ses 
nombreux enregistrements paraissent 
chez Alpha, Erato et harmonia mundi, 
label exclusif avec lequel il collabore 
depuis 2014 et dont les dernières paru-
tions sont la fresque chorale Stravaganza 
d’amore (2017) et l’opéra imaginaire sur 
des œuvres de Rameau et Gluck, Enfers, 
avec le baryton Stéphane Degout (2018). 
L’intégralité de sa discographie a été 
acclamée à plusieurs reprises en France 
et à l’étranger (Gramophone Award, CD 
des Monats de l’Opernwelt, Diapason 
d’or de l’année, Choc de Classica, 
Victoire de la musique, ffff de Télérama, 
Edison Klassiek Award, Grand Prix de 
l’Académie Charles-Cros, Best Classical 
recording pour Forbes, etc.).

Les INTERPRÈTES
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Pygmalion
Pygmalion, chœur et orchestre sur 
instruments d’époque fondé en 2006 
par Raphaël Pichon, explore les filia-
tions qui relient Bach à Mendelssohn, 
Schütz à Brahms ou encore Rameau à 
Gluck et Berlioz. À côté des grandes 
œuvres du répertoire dont il réinter-
roge l’approche (les Passions de Bach, 
les tragédies lyriques de Rameau, la 
Grande Messe en ut mineur de Mozart, 
Elias de Mendelssohn, les Vêpres de 
Monteverdi), Pygmalion s’attache à bâtir 
des programmes originaux mettant en 
lumières les faisceaux de correspon-
dances entre les œuvres tout en retrou-
vant l’esprit de leur création : Mozart 
& The Weber Sisters, Miranda sur 
des musiques de Purcell, Stravaganza 
d’amore – qui évoque la naissance de 
l’Opéra à la cour des Médicis –, Enfers 
aux côtés de Stéphane Degout, le cycle 
Bach en sept paroles à la Philharmonie 
de Paris. Pour ses œuvres lyriques, 
Pygmalion collabore avec des met-
teurs en scène comme Katie Mitchell, 
Aurélien Bory, Simon McBurney, Jetske 
Mijnssen, Pierre Audi ou encore Michel 
Fau. En résidence à l’Opéra national de 
Bordeaux, Pygmalion se produit régu-
lièrement sur les plus grandes scènes 
françaises (Philharmonie de Paris, Opéra 
royal de Versailles, Opéra Comique 
de Paris, Aix-en-Provence, Beaune, 
Toulouse, Saint-Denis, La Chaise-Dieu, 
Royaumont, Nancy, Metz, Montpellier…) 
et internationales (Cologne, Francfort, 

Essen, Vienne, Amsterdam, Pékin, 
Hong Kong, Barcelone, Bruxelles, etc.). 
Pygmalion enregistre pour harmonia 
mundi depuis 2014. Sa discographie a 
été distinguée en France et à l’étranger : 
Choc de Classica, Gramophone Award, 
Preis der Schallplattenkritik, etc.

Pygmalion est en résidence à l’Opéra 
national de Bordeaux. Il est aidé par la 
Direction régionale des affaires cultu-
relles de Nouvelle-Aquitaine, la Ville 
de Bordeaux et la région Nouvelle-
Aquitaine. Ensemble associé à l’Opéra 
Comique (2017-2019), Pygmalion reçoit 
le soutien de la Fondation Bettencourt 
Schueller et de Mécénat Musical Société 
Générale. Pygmalion est en résidence à 
la Fondation Singer-Polignac.

Chœur

Sopranos
Ulrike Barth
Adèle Carlier
Anne-Emmanuelle Davy
Perrine Devillers
Maïlys de Villoutreys
Armelle Froeliger
Marie-Frédérique Girod
Marie Planinsek

Altos
Corinne Bahuaud
Philippe Barth
Anaïs Bertrand
Floriane Hasler Li
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Marie Pouchelon
Yann Rolland

Ténors
Didier Chassaing
Olivier Coiffet
Philippe Froeliger
Constantin Goubet
Martial Pauliat
Randol Rodriguez

Basses
Alexander Ashworth
Nicolas Boulanger
Renaud Bres
Guillaume Olry
René Ramos Premier
Pierre Virly

Orchestre

Violoncelle
Antoine Touche

Contrebasse
Michele Zeoli

Orgue et clavecin
Jean-Luc Ho

Orgue
Matthieu Boutineau

Théorbe
Thomas Dunford

WWW.PHILHARMONIEDEPARIS.FR/BOURSE-AUX-BILLETS

ACHETEZ ET REVENDEZ 
VOS BILLETS EN TOUTE SÉCURITÉ.

LA BOURSE AUX BILLETS OFFICIELLE 
DE LA CITÉ DE LA MUSIQUE -  PHILHARMONIE DE PARIS 
OFFRE LA POSSIBIL ITÉ AUX SPECTATEURS D’ACHETER 
OU DE REVENDRE DES BILLETS EN TOUTE LÉGALITÉ.

NOUVEAU

Pub Bandeau Bourse Billets120x170.indd   1 31/10/2018   17:53NPSC_17-12-18_Lundi_20h30_Bach_19347.indd   10 10/12/18   17:08
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